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POUR  L’EXALTATION  DE  N  S  P  LL  PAPE 
CLEMENT  XIII- 


RELATION 

DES  FÊTES 

DONNÉES  PAR  LA  VILLE  D'AVIGNON 

FOUR 

L’EXALTATION 

DE  N.  S.  PERE  LE  PAPE 

CLEMENT  XIII. 

Les  2.7.  18.  &  19.  Août  1758. 

SOUS  LE  GOUVERNEMENT  DE  S.  E. 

MGR.  PAUL  DES  COMTES  PASSIONEI , 

VICE-LE  G  AT. 

%  r 

ETANT  CONSULS 

Illufires  &  Magnifiques  Seigneurs  M.M.  FRANÇOIS  DE  MONYER, 
Chevalier  de  Prilly  ,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi  ,  JEAN- 

FRANÇOIS  GOUGET  &  JACQUES- JOSEPH  BONHOMME, 
AJfeJfieur  Noble  &  lllufire  Perfionne  JEAN-JOSEPH  BLANC,  Docteur 
ezt  Droits . 

AUDIVIT  ET  LÆTATÀ  EST  ALTERA  ROMA. 


Far  le  Sr.  Morenas,  Hifioriographe  de  U  Ville. 


A 

Chez  Joseph 


AVIGNON, 

Mourie’s  ,  Imprimeur  de  la  Ville, 
Rue  de  la  Bonneterie» 


M.  D  C  C.  L  V  I  I  I. 

AVEC  PERMISSION  DES  SUPERIEURS * 
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NOTRE 

SAINT  PERE  LE  PAPE 

CLEMENT  XIII. 


rjp 

/  !  RÉS -SAINT  PERE  > 


LA  Pille  cTAPIGNON  a  fris  trop  de  part  à  la  joie  que  t Exal¬ 
tation  de  VOTRE  SAINTETE’*?  cau/é  à  tout  le  Monde 
Chrétien  ,  pour  quon  ri  y  parle  pas  long-îems  d'un  fi  heureux  Evéne + 


ment ,  avec  les  memes  tranfports  que  fit  naître  dans  tous  les  cœurs 
la  première  nouvelle  qui  s'en  répandit . 

4 

Le  bonheur  efi  trop  grand ,  0  la  Ville  d' AVIGNON  l'a  partagé 
à  trop  de  titres  avec  ROME  0  VEN1S  E  en  particulier  }  pour  ne  pas 
être  emprejfée  de  rendre  publiques  fon  allegreffe  0  fes  attions  de 
grâces. 

Si  un  accident  imprévu  la  forcée  de  différer  les  Têtes  quelle  a 
données  d  cette  occafon  ,  Elle  n en  a  été  que  plus  attentive  à  ne 
rien  oublier  pour  fignaler  fon  zélé  0*  fes  fentimens  s  0*  Elle  a  eu  la 
fatisfaffion  de  voir  que  ce  qui  rappelloit  d  fes  Habitant  le  fouve- 
nir  du  bienfait  qui  combloit  leurs  vœux  ,  a  rénouvellé  toute  la  viva¬ 
cité  de  leurs  tranfports  >  0*  l'ardeur  de  leurs  emprejfemens. 

ypous  prenons ,  T  R  E’  S-S  AINT  P  E  R  E ,  /^  liberté  de  porter 
aux  piés  de  VOTRE  SAINTETE1  la  Rélation  des  témoi¬ 
gnages  publics  de  joie  0  d’ allegreffe  de  votre  Vdle  d' AVIGNON  s 
heureux ,  //VOTRE  SAINTETE5  daigne  les  agréer  avec 
les  affurances  du  très-profond  refpett  avec  lequel  nous  fommes  > 

TRES-SAINT  PERE. 


7?  E  VOTRE  SAINTETE’^ 

Les  tres-bumbles  3  tres-obéifians 
&  très-fidèles  Serviteurs  &  Sujets 

LES  CONSULS  ET  ASSESSEUR  DE  LA  VILLE  D’AVIGNON. 


FETES 

DONNE  ES  PAR  LA  VILLE  DA  VIGNON 

POUR 

L’EXALTATION 

DE  N-  S-  PERE  LE  PAPE 

CLEMENT  XIII. 

'Election  des  nouveaux  Papes  eft  annoncée 
au  Peuple  Romain  par  le  premier  des  Cardinaux 
Diacres ,  comme  un  grand  fujet  de  joie.  Eh  !  peut -il 
y  en  avoir  un  plus  grand  ?  L’Eglife  ,  privée  de  foù. 
Chef  vifible ,  reçoit  alors  des  mains  de  fon  célefte  Epoux  celui  qu’il 
a  deftiné  pour  la  gouverner  en  qualité  de  Souverain  Pontife.  Cette 
joie  fe  manifefte  bien-tôt  5  fes  fidèles  Enfans  s’emprefient  de  joindre 
leurs  voix  à  celles  des  Minières  facrés  ,  pour  en  rendre  de  foleiïl* 
nelles  adions  de  grâces  ,  &  fe  livrent  enfuite  à  des  tranfports  qu’ils 
font  éclater  par  divers  témoignages. 

La  Ville  d’AvtGNON  ,  informée  de  l’Eledion  de  CLEMENT  XIII  j 
cette  Seconde  Rome  a  fait  éclater  fa  joie  par  des  tranfports  qui  en  mai?- 
quoient  l’excez  ,  &  par  des  témoignages  dont  on  confervera  long-tems 
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Je  fouvenir.  Les  Fêtes  qu’elle  a  données  à  cette  occafion  ont  été  le  fujet 
de  l’empreftement  6c  l’objet  de  l’admiration  de  toute  la  Contrée.  Des 
perfonnes  de  tout  Etat  6c  de  tout  âge  font  venues  en  foule  y  prendre 
part  5  6c  quittant  enfuite  Avignon  avec  regret,  ont  avoué  n’avoir  rien  vu 
déplus  brillant,  de  mieux  ordonné,  de  plus  diverfifié. 

Un  Courrier,  depéché  de  Rome  pour  porter  à  Madrid  la  nouvelle  de 
cet  heureux  événement ,  qui  pafia  par  Avignon  le  i  o.  Juillet  à  i  o.  heures 
du  foir  ,  publia  en  arrivant  que  le  Jeudi  précèdent  6.  du  même  mois 
fur  les  7  heures  l’Eminentissime  Cardinal  REZZONICO  Eveque 
de  Padoue  avoit  été  élu  Pape.  Cette  agréable  nouvelle  fut  bientôt  publi¬ 
que  le  lendemain  5  6c  tout  le  monde  marqua  beaucoup  d’emprelTement  de 
voir  arriver  la  Lettre  de  notification  que  la  Secrétairerie  d’Etat  envoyé 
ordinairement  à  Nos  Seigneurs  les  Vice  -  Légats  ;  on  languit  même , 
lorfque  trois  jours  après ,  cette  Lettre  ne  parvint  point. 

Monseigneur  PASSIONEI  la  reçut  enfin  le  20.  Juillet.  Son 
Excellence  envoya  aufii-tot  M.  le  Comte  Dolci  ,  Capitaine  de  la 
Garde  Suifie ,  6c  Gentilhomme  de  la  Chambre  ,  à  l’Hôtel- de- Ville 
pour  en  donner  avis  à  M.  M.  les  Magiftrats  -,  6c  bien-tôt  après  ,  M. 
d’Achard  de  Ferrus  ,  Marquis  de  Sainte  Colombe  ,  Viguier  pour  N. 
S.  P.  le  Pape  ,  6c  M.  M.  les  Confiais  6c  A  fie  fie  ur  fe  rendirent  au  Palais 
pour  faire  leur  Compliment  à  Monfeigneur  le  Vice-Légat,  en  atten- 

v  t 

dant  de  s’acquitcr  de  ce  devoir  avec  la  Ville  en  corps. 

Le  même  jour,  la  Cloche  d’argent,  qu’on  ne  fonne  qu’à  la  création 
6c  à  la  mort  des  Souverains  Pontifes,  6c  toutes  celles  de  la  Ville  ,  annon¬ 
cèrent  que  nous  avions  un  Pape.  Nos  Magiftrats  publièrent  que  c’étoit 
I’Eminentissime  REZZONICO,  qui  avoit  pris  le  nom  de  CLEMENT 
XIII.  La  joye  fut  univerfelle  ;  6c  dèslors  les  airs  retentirent  des  accla¬ 
mations  de  Vive  le  Pape  CLEMENT  XIII. 

Monseigneur  de  MANZI  ,  notre  Archevêque  ,  publia  le  lende¬ 
main  un  Mandement  portant  “  Qu’il  feroit  célébré  dans  toutes  lcs 
„  Eglifes  de  la  Ville  6c  du  Dioçéfe  une  MefiE  folemnelle  ;  que  tous  les 

Prêtres  Séculiers  6c  Réguliers  en  célebreroient  une  privée  ,  6c  que 
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,,  tous  les  autres  ÊccléfîafUques  de  l'un  Se  de  l’autre  Ordre  du  Clergé  j 
„  ainfi  que  toutes  les  Reîigieufes  ,  feroient  une  Communion  ,  pour 
„  remercier  le  Seigneur  d'avoir  donné  à  Ton  Egîife  un  Chef  fi  digne 
„  de  la  gouverner  ,  Se  aux  Etats  du  Saint  Siégé  un  Souverain  ,  qui 
5,  par  fon  caraélére  de  bonté,  de  fermeté  6e  de  juflice,  fera  la  félicité 
„  de  fes  Sujets. 

Il  y  eut  le  même  jour  n.  Juillet  un  Confeil  extraordinaire  à  l’Hô- 
tel-de-Vil!e  5  on  y  propofa  de  faire  des  Réjouiflances  publiques  pour 
l’Exaltation  de  N.  S.  P.  le  Pape  .-Les  fentimens  furent  unanimes  pour 
rendre  ces  Fêtes  aufli  brillantes  que  les  circonftances  pouvoient  le  per¬ 
mettre  5  Se  on  lailîa  M.  M.  les  Confuls  Se  Aflcfleur  maîtres  de  régler, 
avec  l’Aflfemblée  ordinaire  »  Se  deux  Députés  de  chaque  Main  ,  que  le 
Confeil  nomma  ,  tout  ce  qui  conviendroit  dans  cette  occafion. 

L’Aflemblée  étoit  compofée  de  M.  de  Tefte  Fils  ,  Primicier  de  l’U- 
niverlité  j  de  M.  l’Abbé  des  Achards  de  la  Baume  Prévôt  d’Avignon  • 
Députés  ?ies  par  leur  Charge  &  Dignité'  5  de  M*  l’Abbé  des  Achards  de 
la  Baume  ,  Chanoine  de  la  Métropole  5  de  M.  Brouttet  ,  Chanoine  de 
Saint  Pierre  5  de  M.  Reinaud ,  Chanoine  de  Saint  Didier  5  Se  de  M» 
Bernard  ,  Chanoine  de  Saint  Symphorien  :  Députés  du  Clergé  j  de  M.  de 
Guillermis ,  Auditeur  de  la  Rotte  Se  Ex-Primicier  ,  M.  de  Thomas-de 
Saint  Laurent,  Ex-Primicier,  M.  Vernety  Se  M,  Bruneau  ,  Docleurs 
agrégés  :  Députés  de  l’Univerfité . 

Les  fix  Dépurés  nommés  par  le  Confeil  pour  les  Réjouiflances  furent 
M.  le  Marquis  de  Cambis-Velleron  ,  Colonel  général  de  l’Infanterie  de 
la  Ville  Se  du  Comté  Venaiflin  Se  M.  d’Aftier  -  Baron  de  Montfàucon 
pour  la  Première  Main.  M.  M»  Billon  Pere  ,  Ex-Conful  Se  Palafle  l’aîné 
pour  la  Seconde ,  Se  M.  M.  La-Brou  lie  Se  Bouchet  pour  la  Troijîéme. 

Le  Dimanche  23.  Juillet  a  voit  été  le  jour  fixé  pour  aller  com¬ 
plimenter  Mgr.  le  Vice -Légat  ;  Se  M.  M.  les  Confuls  Se  A  fie  fleur 
avoient  envoyé  la  veille  des  billets  d’invitation  :  toute  la  Noblefle  Se 
tous  les  Notables  fè  trouvèrent  fur  les  dix  heures  à  l’Hôtel-de-Ville* 
Nos  MagilFrats  montèrent  au  Palais  avec  une  nombreufe  Se  brillante 
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Compagnie  ;  M.  l’Affeffeur  ,  portant  la  parole  à  Son  Excellence  an  nom 
de  la  Ville  ,  manifefta  dans  Ton  Difcours  les  fentimens  de  nos  Habitais 
pour  I'Emi nenti ss i me  R.EZZONICO  ,  que  l’Efprit  Saint  venoit  de  placer 
fur  le  Trône  du  Prince  des  Apôtres  5  6i  par  un  heureux  préfage  ,  il 
annonça  ce  qu'en  qualité  de  fidèles  Sujets  du  Saint  Siégé,  ils  doivent 
fe  promettre  d’un  fi  augufte  Souverain. 

On  auroit  dès-lors  travaillé  aux  préparatifs  des  Fêtes  qu’on  s’étoit 
déjà  propofé  de  célébrer  5  Monfeigneur  le  Vice-Légat  en  avoit  approuvé 
le  plan  avec  une  entière  fatisfaélion.  Dans  la  première  AfFemblée ,  où 
M.  M.  les  Députés  s’étoient  trouvés  ,  on  avoit  unanimement  convenu 
que  ,  malgré  les  circon  flan  ces ,  on  ne  pouvoit  trop  faire  pour  témoi¬ 
gner  à  SA  SAINTETE'  la  part  que  la  Ville  d’Avignon  prenoit  à  fou 
Exaltation  ,  &:  combien  elle  s’eftimoit  heureufe  d’être  fous  la  Domina, 
tion  d’un  Souverain ,  fi  digne  d'occuper  la  première  place  de  l'U¬ 
nivers. 

Une  Inondation  ,  d’autant  plus  imprévue,  qu'elle étoit plus  extraor¬ 
dinaire  ,  obligea  de  différer  à  donner  les  Fêtes  5  &  l’on  [fut ,  en  quel¬ 
que  façon,  moins  fenfible  au  dommage  qu’elle  caufa,  qu’au  délai 
qu'elle  occafionna  pour  leur  célébration  :  tant  étoit  vif  l’empreffement 

de  donner  des  marques  publiques  de  la  joye  dont  la  Ville  étoit  pé¬ 
nétrée. 

Le  Rhône  ,  qui  baigne  une  grande  partie  des  Murs  d’Avignon  5  &£ 
qui,  furtout  au  mois  de  Juillet,  fe  trouve  ordinairement  affés  bas 
avoit  débordé.  Les  eaux  couvroient  une  quantité  confidérable  de 
terrein  5  elles  entrèrent  même  dans  la  Ville  ,  malgré  les  précautions 
prifes  pour  fe  garantir  d’une  Inondation. 

A  cet  inconvénient  ,  il  faut  ajouter  que  les  Aires,  dont  une  bonne 
partie  fe  trouvoient  dans  le  voifinage  du  Rhône ,  étoient  encore  cou¬ 
vertes  de  gerbes.  Des  pluies  ,  prcfque  continuelles  depuis  plus  d’un 
mois  ,  qui  avoient  même  porté  beaucoup  de  préjudice  aux  Moiffons 
avoient  empêché  de  les  fouler  :  il  étoit  à  craindre  qu’elles  ne  fuffent 
emportées  par  le  courant  des  eaux  ,  ou  gâtées  par  leur  féjour. 
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Il  fut  queftion  de  fauvet  la  plus  confidérabîe  partie  d’une  des  plus 
modiques  Récoltes  qu’on  eut  eu  depuis  bien  des  années  ,  occafionnée 
par  des  gelées  au  milieu  du  Printems  :  La  vigilance  6c  l’activité  de 
nos  Magiflrats ,  obvièrent  à  tout.  Mais  quoiqu’on  ait  été  allez  heureux 
pour  fauver  cette  partie  de  la  Récolte  ,  qui  étoit  en  danger  ,  on  fe 
fouviendra  long-tems  de  cette  Inondation  ,  par  le  dégât  que  le  cou¬ 
rant  6c  le  féjour  des  Eaux  ont  fait ,  en  couvrant  quantité  de  Terres 
de  fable  ,  ou  de  gravier. 

Le  débordement  du  Rhône  ,  dont  les  eaux  augmentèrent  durant 
neuf  jours  ,  ayant  ainfi  fait  différer  les  Fêtes  ,  elles  furent  enfin  fixées 
aux  27.  1 8.  6c  2 p.  Août.  Pendant  qu’on  travailloit  aux  préparatifs  * 
Monfèigneur  l’Archevêque  ,  informé  de  l’intention  de  Nos  Magiftrats, 
rendit  une  Ordonnance  ,  portant  :  “  Que  le  Te  Deum  feroit  chanté  le 
3,  Dimanche  27.  dans  l’Eglife  Métropolitaine  5  Que  le  Lundi  28.  feroit 
Js  fait  une  Proceffion  Générale  ,  fuivant  le  Tour  de  Saint  Marc  j 
4l  2c  que  l’on  ehanteroit  une  Meffe  Solemnelle  du  jour  du  Couron- 
i,  nement. 

Mais  ,  comme  attendu  la  faifon  ,  il  paroiffoit  plus  commode  de 
faire  chanter  cette  Meffe  dans  l’Eglife  des  R.  R.  P.  P.  Grands  Au- 
guQins ,  Mgr.  l’Archevêque  ordonna  en  même  -  tems  que  :  “  Cette 
,  Etiife  ferviroit  de  Station  6c  de  Lieu  de  repos  ,  au  milieu  de  la 
„  Proceffion  5  6c  qu’après  la  Meffe  folemnelle  ,  on  retou rneroit  à  U 
„  Métropole  ,  oit  l’on  donneroit  la  Bénédiction  du  Très  -  Saint  Sa- 

„  crément. 

En  vertu  de  la  même  Ordonnance  ,  le  Clergé  devoit  chanter  le 
Te  Deum  5  toutes  les  Cloches  fonner  le  grand  Carillon  ,  comme  dans 
les  plus  grandes  Solemnités  ,  êc  continuer  durant  les  trois  jours  de 
Fêtes  à  Midi  êc  à  l’ Angélus  du  foir.  Enfin  ,  Mgr.  l’Archevêque  ,  pour 
contribuer  à  rendre  ces  Fêtes  également  faintes  ,  folemnelles  6c  édi¬ 
fiâmes  ,  exhortoit  ,  dans  fon  Ordonnance  ,  les  Fidèles  à  unir  leurs 
Prières  à  celles  du  Clergé  ,  pour  demander  au  Seigneur  de  répandre 
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fur  la  Perlonne  Sacrée  du  Pape  la  plénitude  de  Tes  grâces ,  6c  fur  Ion 
Régne  les  plus  abondantes  profpérités. 

Mgr.  le  Vice-Légat  fit  aufïi  publier  une  Ordonnance  $  elle  portoit 
que  ,  durant  les  trois  jours  des  Réjouilïànces ,  les  Boutiques  leroient 
fermées  ,  la  Façade  des  Maifons  illuminée  à  Pentrée  de  la  nuit  5  qu’on 
feroit  alors  par-tout  des  Feux  de  joïe  5  6c  Son  Excellence  exhortoit 
pareillement  tout  le  monde  d’afïîfter  aux  Prières  publiques  en  actions 
de  grâces  de  l’heureux  Evénement  qui  occafionnoit  les  Fêtes. 

L’une  6c  l’autre  Ordonnance  ont  été  éxécutées  avec  un  empref- 
fément  6c  une  exa&itude  ,  qui  ont  fourni  de  nouvelles  preuves  du 
zélé  de  nos  Fiabitans  à  féconder  les  vues  des  Supérieurs. 

Il  avoit  été  délibéré  de  terminer  les  Fêtes  par  un  Feu  d’Artifice  , 
comme  elles  le  furent  en  1667.  lors  de  l’Exaltation  de  Clement  ix 
de  glorieufe  Mémoire.  Le  Sr.  Franque  Architecte  de  la  Ville  en  ayant 
remis  le  deflein  ,  !<=>«;  Ouvriers  animés  par  la  préfence  des  Magiftrats 
6c  des  Députés  v  travaillèrent  à  l’envi  ,  afin  de  remplir  ,  avec  leurs 
engagemens ,  l’attente  ,  ou  l’on  étoit  de  voir  en  ce  genre  ce  qu’on 
pouvoit  délirer  de  plus  parfait ,  eu  égard  aux  circonftances. 

La  Conftruction  du  Feu  d’Artifice  fut  adolTée  à  la  plateforme  de  l’E- 
glife  Métropolitaine  ,  fituée  dans  une  place  en  Amphithéâtre  ,  dont  la 
plus  petite  longueur  elt  de  plus  de  deux  cent  Toiles  ,  6c  la  plus 
petite  largeur  d’environ  trente  ,  6c  qui  peut  contenir  commodément 
au  delà  de  cinquante  mille  Perfonnes. 

L’Edifice  repréfentoit  un  Arc  de  Triomphe  d’Ordre  Corinthien  5 
il  étoit  élevé  fur  une  magnifique  Galerie,  pofée  fur  un  Maflif  de  deux 
Toifes  de  hauteur  fur  fept  6c  demi  de  largeur.  On  y  arrivoit  par  un 
Efcalier  que  terminoit  fa  main  courante  formant  l’accompagnement 
d’une  Baluftrade  qui  regnoit  tout  au  tour  en  Baluftres  Ovales  5  6c  ce 
Maffif  étoit  de  marbre  blanc-veiné  avec  des  panneaux  de  Marbre  rouge 
veiné  de  blanc  ,  au  milieu  defqucls  étoient  des  Trophées  de  bronze 
doré. 


(7) 

L’Espace  d’une  Toifc  entre  la  Baluftrade  2c  le  Socle  de  l’Arc  dé 
Triomphe  ,  détachoit  parfaitement  l’Edifice  de  la  Galerie  ,  &  donnoit 
en  même-tems  une  grande  aifance  ,  pour  faire  jouer  les  différens  Ar-, 
tifices  placés  fur  la  Baluftrade  ,  2c  en  avant  de  la  Galerie^. 

Quatre  grandes  Colonnes  de  verd- antique  ,  avec  leurs  Bafes  2c 
leurs  Chapiteaux  de  bronze  doré  ,  formoient  l’Arc  de  Triomphe  5  2c 
dans  l’entredeux  des  Colonnes  étoient  deux  grandes  Statues  du  même 
bronze  ,  dont  l’une  repréfèntoit  la  Force  ,  avec  cette  Infcription  en 
lettres  d’or  fur  le  piédeftal  de  marbré  blanc-veiné  : 

IN  MANU  EJUS  VIRTUS  ET  POTENTIA. 

t 

L’autre  repréfentoit  la  Prudence  ,  2C  avoit  pour  Infcription  : 

ET  SAPIENTIÆ  ETUS  NON  EXT  NUMERUS * 

Dans  le  milieu  de  l’Arc  de  Triomphe ,  une  belle  Perfpe&ive  fiat- 
toit  agréablement  la  vue  par  la  variété  des  objets  qu’elle  offroit  5  2c  à. 
cet  égard ,  comme  à  celui  de  l’Efcalier  ,  il  falloit  prefque  toucher  le 
tout  au  doigt,  pour  dire  que  c’étoit  une  fimple  repréfentation  :  tant 
les  Régies  de  l’Art  avoient  été  régulièrement  obfervées  5  bien  des  gêna 
s’avancèrent  pour  monter  l’Efcalier» 

L’Imposte  de  l’Arçeau  de  la  Perfpective  régnoit  tout  le  long  de  la 
Façade  de  l’Edifice  5  2c  dans  les  entredeux  des  Colonnes ,  au  delfus 
des  Figures  ,  on  avoit  placé  deux  grandes  Médaillés ,  ornées  de  bor¬ 
dures  en  bronze  doré  ,  fur  l’une  defquelles  on  voyoit ,  en  Camayeii 
bleu,  la  Charité’  avec  tous  lès  attributs,  2c  cette  Legende  : 


ENTENDIT  MANUS  SUAS  AD  PAUPEREM 


SC  fur  l’autre  la  Justice  ,  avec  celle-ci  ; 


POSUIT  IN  VIA  GRESSUS  EJÜS. 

Le  fond  de  l’Arc  de  Triomphe  étoit  du  même  marbre  que  le  Maf- 
jfif,  les  Panneaux  de  marbre  lilas,  l’Entablement  de  blanc-veiné  ,  SC 
la  Frile  de  Verd-antique. 

Les  Armes  de  M.  M.  les  Confuls  5c  AlTefteur  étoient  fur  cette 
Frife  ,  a-plomb  des  Colonnes  ,  Sc  des  Guirlandes  de  Fleurs  en  bronze 
doré  dans  l’entredeux  :  celles  de  la  Ville  portoient  fur  le  milieu  du 
grand  Arceau,  Sc  celles  de  Sa  Sainteté’  élevées  au  deflus.  Des 
Génies  à  droite  Sc  à  gauche  foutenoient  Sc  préfèntoient  celles  de 
Monseigneur  le  Cardinal  d’ARCHINTO,  Miniflre  Sc  Secrétaire 
d’Etat  ,  fous  lefquelles  étoit  cette  Infcription  : 

AD  OMN1A  RURSUM  IMPENSUS  ,  NUNQUAM  DEFICIET. 

h  • 

Sc  celles  de  Monseigneur  PASSIONEI  Vice  -  Légat  ,  avec  cette 
autre  : 

OMNIBUS  SEMPER  OPPORTUNE  PROVIDENS. 

Du  milieu  de  la  Corniche  s’élevoit  un  grand  Piédeftal  de  marbre 
blanc  ,  orné  de  feftons  en  bronze  doré  5  Sc  fur  ce  Piédeftal  l’Infcrip- 
tion  fuivante  (a)  exprimoit  les  vœux  de  la  Ville  ,  comme  les  Figures 
Sc  les  Médaillés  défignoient  les  Vertus  de  l’Augufte  Pontife ,  en  l’hon¬ 
neur  de  qui  l’Arc  de  Triomphe  étoit  élevé. 


(  a  )  Les  Infcriptions  &  Legendes  ont  été  données  par  le  Sr.  Moreras ,  Hiftorio-> 
graphe  de  la  Ville. 


CLEMENT! 
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C  LEMENTI  XIII. 

REZZONICO 

P.  O.  M. 

A  N  NOS  PETRI  OMINATUR 

A  YE  N  I  O 

ALTERA  \0  M  A. 

I 

Le  tout  étoic  furmonté  par  une  Renommée  aflîfe  fur  Pegafe  au  milieu, 
des  nues  ,  qui  portoit  l’Edifice  à  dix-fept  toifes  de  hauteur.  Les  deux 
Faces  à  droite  de  à  gauche  étoient  ornées  ôc  élevées  proportionnement 
à  la  Façade. 

On  voit  ailes  par  ce  détail  quelle  devoit  être  la  beauté  du  Defiein  , 
la  régularité  de  l’Ordonnance  ,  la  richefife  des  Ornemens  ;  la  Gravure 
en  donnera  une  idée  pour  complété. 

Tout  étant  difpofé  pour  l’ouverture  des  Fêtes  ,  au  Dimanche  27» 
Août  j  elles  furent  annoncées  la  veille  par  quantité  de  Galoubets  ,  de 
Tambourins  ,  de  Fifres  ,  de  Tambours  de  autres  Inftrumens  champê¬ 
tres ,  qui  parcoururent  toutes  les  Rues  de  la  Ville,  où  tout  retentilfoic 
de  cris  de  Vive  le  Pape  Clement  xiii.  Les  joueurs  d’Infbrumens 
étoient  en  habits  convenables  à  leur  emploi  ,  portant  au  chapeau  des 
Cocardes  de  Rubans  blancs  ,  bleus ,  rouges  de  noirs  ,  qui  font  les  cou¬ 
leurs  des  Armes  de  Sa  Sainteté’. 

Les  Billets  d’invitation  ,  que  nos  Magiftrats  âvoîent  envoyés  pour 
alïifier  au  Te-Deum ,  indiquoient  de  le  trouver  à  l’Hôtel-de-Ville  fur  les 
fix  heures  du  Soir.  Le  Concours  y  fut  extraordinaire  3  la  NoblelTe  étran¬ 
gère  ,  venue  pour  prendre  part  aux  Fêtes  ,  fe  joignit  à  celle  de  la 
Ville  ,  &  à  ce  grand  nombre  de  Notables  qui,  avec  elle,  compoferiC 
le  Corps  de  Ville» 


C 


(  to) 

Ce  fut  à  la  tête  d’une  Ci  brillante  Compagnie  que  M.  M.  les  Viguier , 
Confuls  6e  Aflefleur  précédés  par  les  Fanfares  fe  rendirent  au  Palais  , 
ou  étoient  déjà  M.  M.  les  Magidrats  des  differens  Tribunaux  :  fa- 
voir ,  M.  le  Vice-Gerent  ,  M.  M.  les  Juges  de  la  Cour  Ordinaire  6c 
Temporelle  de  Saint  Pierre  ,  6c  M.  M.  les  Auditeurs  de  la  Rotte  ,  à 
la  tête  defquels  étoit  M.  l’Abbé  de  Conty  ,  Auditeur  6c  Lieutenant- 
Général  de  la  Légation  5  6c  avec  ces  Magidrats  M.  M.  les  Officiers  de 
la  Légation  6c  du  Palais  Apodolique  ,  pour  tous  enfemble  former  le 
Cortège  ,de  Monfeigneur  le  jVice  -  Légat  qui  devoir  préfider  au  Te 
Deum. 

Les  Appartenons  de  Son  Excellence  étoient  remplis  de  monde  5  6c 
en  attendant  que  ce  nombreux  Cortège  pût  défiler.  Elle  fit  didribuer 
des  Rafraichiflcmens  en  abondance. 

Mgr.  le  Vice-Légat  fortit  du  Palais  précédé  par  la  Compagnie  des 
Chevaux-Legers  ayant  leur  magnifique  Uniforme  ,  les  Officiers  à 
la  tète.  Cette  Compagnie  alla  fe  ranger  dans  la  Place  fur  une  Ligne  , 
les  Trompettes  donnant  pendant  que  le  Cortège  défila.  L’Infanterie 
formant  la  Garnifon  étoit  fous  les  Armes  dans  le  Vedibule  du  Palais, 
fur  le  Pont-Levis  6c  le  long  de  la  Barrière  qui  borde  le  FofTé  5  la  Garde 
SuifTe  marchoit  fur  les  ailes  du  Cortège  ,  6c  les  Domediques  de  Son 
Excellence  portant  la  grande  Livrée  le  fermoient. 

Pendant  que  le  Cortège  défiloit  dans  la  Place  pour  monter  à  la 
Métropole,  les  airs  retentifToient  du  bruit  des  Tambours  ,  du  fon  des 
Fifres  6c  des  Trompettes ,  6c  des  accords  bruïans  des  Fanfares  ,  mêlés 
avec  les  acclamations  de  Vive  le  Pape. 

* 

Mgr.  le  Vice-Légat  fut  reçu  à  la  Porte  de  la  Métropole  par  le  Cha¬ 
pitre  en  Corps  ,  6c  accompagné  jufqu’au  Trône  Pontifical,  oii  Nos  Sei¬ 
gneurs  les  Vice-Légats  fe  placent  dans  les  Fonctions  publiques  aufquel- 
les  iis  affident  dans  cette  Eglife  5  mais  ce  fut  avec  bien  de  la  peine 
que  fa  Suite  put  parvenir  jufques  au  Sanétuaire  ,  à  caufe  de  la  foule. 

Un  nombre  extraordinaire  d’Etrangers  remplidoit  déjà  prefque 
cette  Eglife  depuis  deux  heures  5  ils  étoient  en  d  grand  nombre  ,  que 


(il) 

quand  même  elle  eut  été  quatre  fois  plus  vafie,  il  auroit  été  impod 
fible  qu'ils  s'y  luifent  placés  tous.  Il  y  en  avoir  une  quantité  étonnante 
qui  fe  trouvèrent  confondus  avec  les  Habitans ,  fur  le  Perron  ,  les  Et 
caliers,  6c  même  dans  la  Place. 

Le  Te  Deum  fut  entonné,  au  fon  de  toutes  les  Cloches  ,  par  M.  le 
Prévôt ,  6c  chanté  par  la  Mufique.  Le  choix  des  Sujets  en  voix  6c  en 
inftrumens  la  rendit  excellente.  On  exécuta  celui  du  Sr.  De  la  Lande 
Maître  de  Chapelle  du  Roi  ,  dont  les  Ouvrages  font  toujours  plus  de 
plaifir  aux  Con-noifleurs. 

Apre’s  le  Cantique  d’Aclion  de  Grâces  ,  que  le  fon  dé,  la  grofle 
Cloche  de  la  Métropole  ,  l’une  des  plus  belles  de  l’Europe  ,  avoit  an¬ 
noncé  depuis  midi  fans  difeontinuer  ,  Mgr.  le  Vice-Légat  retourna  au 
Palais  avec  le  même  Cortège  j  6c  en  paflant  ,  Son  Excellence  mit  le 
feu  à  un  stand  Bûcher  élevé  devant  l’Hôtel  de  la  Monnoïe. 

A  l’inflant,  une  Salve  de  cinquante  quatre  Pièces  de  Canon  ,  dont 
plufieurs  de  1 6.  de  2.4.  de  36.  livres  de  balle  ,  6c  de  quantité  de  Boet¬ 
tes  ,  placées  fur  le  Rocher  de  N.  D.  des  Doms ,  précédée  par  une  Dé¬ 
charge  de  Moufqueterie  de  la  part  des  Chevaux-Légers  rangés  pour 
lors  en  Efcadron  ,  6c  de  la  Garnifon  en  bataille  ,  fut  le  lignai  de  l’Il¬ 
lumination  générale. 

Bientôt  après  tout  le  Palais  Apodolique  ,  depuis  les  premières  Croi- 
fées  jufques  au  Faite  ,  ainfi  que  tous  les  Crenaux  des  Tours  dedans 
6c  déhors  fut  éclairé  par  un  nombre  innonbrable  de  Fanaux  fur  lef- 
quels  étoient  peintes  les  Armes  de  Sa  Sainteté’  ,  avec  ces  mots  vive 
jle  Pape  ,  6c  par  quantité  de  Pots-à-feu. 

L’Hôtel  de  la  Monnoïe  qui  fait  face  au  Palais  Apodolique  ,  le 
Palais  de  Mgr.  l’Archevêque  fitué  au  fond  de  la  Place  ,  la  Façade  6C 
la  Tour  delà  Métropole  qui  font  partie  d’un  des  côtés,  furent  illuminés 
de  la  meme  maniéré  j  comme  la  Façade  de  toutes  les  Maifons  des  Par¬ 
ticuliers  ,  parmi  lefquels  les  plus  diftingués  firent  leur  illumination 
en  Flambeaux  de  cire  blanche. 

C’est  ainfi  qu’etoit  fur  tout  illuminée  la  Façade  de  l’Hôtel  de  Ville 
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fur  la  Porte  duquel  les  Armes  de  Sa  Satntete’ ,  ornées  de  Feflons, 
étoient  placées  au  milieu  des  Bras  dorés ,  qui  portoient  les  flambeaux  5 
les  Crenaux  étoient  pareillement  garnis  de  Pots-à-feu  ,  de  même  quc 
la  Tour  de  l’Horloge.  Diverfes  Pyramides  de  lumière  formées  par  les 
Pots-à-feu  Sc  terminées  par  un  Flambeau  attaché  au  deflus  de  la  Girouette 
dont  la  lueur  paroifloit  une  véritable  étoile,  prélèntoient  le  plus  ma¬ 
gnifique  coup  d’œil  >  6c  on  l’appercevoit  de  plus  de  deux  lieues  à  la 
ronde. 

M.  M.  les  Viguier,  Confiais  6c  Aiïèflèur  ayant  accompagné  Mgr.  le 
Vice-Legat  dans  fies  appartemens  revinrent  à  l’Hôtel-de-Ville  précédés 
par  les  Fanfares ,  au  bruit  defquelles ,  M.  M.  les  Confiais  allumèrent  le 
Feu  de  joie  qu’on  avoit  bâti  au  milieu  de  la  Place. 

Des  Gerbes  de  Fufées  ,  accompagnées  de  divers  Artifices  ,  tirées  de 

*  *  *  V  â 

la  Tour  de  Saint  Agricol  ,  donnèrent  alors  pendant  plus  d’une  heure, 
un  nouveau  fpecFacle  plus  amufant  que  l’Illumination. 

Apre’s  le  Service  Divin  ,  les  Galoubets  ,  les  Fifres  ,  les  Tambours  > 
les  Tambourins  avoient  parcouru  les  différens  Quartiers  de  la  Ville  5 
leur  fon  animant  alors  les  Etrangers  autant  que  nos  Habitans  ,  ce  fut 
à  qui  témoigneroit  le  plus  de  joie  ;  6c  l’Illumination  ne  contribuant 
pas  peu  à  l’exciter  ,  on  vit  le  Peuple  dans  les  Places  6c  dans  les  Rues 
la  manifefler  par  différentes  Danfes  ;  mais  furtout  par  cette  elpéce  de 
Branle,  appelle  dans  nos  Cantons  la  Farandoule  (a),  qui  a  toujours 
fort  amufé  les  Princes  5c  les  Seigneurs  les  plus  qualifiés  ,  Jorqu’ils  en 
ont  été  témoins  à  leur  paflage. 

Le  Lundi  ,  jour  afligné  pour  la  Proceflion  Générale  ,  pendant  que 
le  Clergé  Séculier  6c  Régulier  montoit  à  la  Métropole  ,  toute  la  No- 
blefle  6c  tous  les  Notables  vinrent  à  l’Hôtel  de  Ville  5  M.  M.  les  Con- 

(  a  )  Dans  ce  Branle  ,  des  Perfonnes  de  tout  rang  &  de  tout  fexe  ,  fe  tenant  pat 
la  main  ,  forment  de  longues  chaînes  ,  fautent  &  circulent  en  cadence  au  fon 
des  Galoubets  ,  ou  des  Tambourins.  Dans  cette  occafion  ,  ce  Branle  étoit  accom* 
pagné  de  cris  de  Vive  le  Pape. 

fuit 
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fuis  5c  Afièflèur  leur  difirribuerenc  des  Guidons  de  Taffetas  cramoifî, 
fur  lefqueis  étoient  blafonnées  les  Armoiries  de  Sa  Sainteté,  5c  de 
l’autre  celles  de  la  Ville. 

Ils  en  avoient  déjà  porté  d’autres  fembîables  ,  mais  difuingués  par 
la  grandeur  ,  à  Mgr.  le  Vice-Légat  5c  à  Mgr.  l’Archevêque  -,  5c  en 
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avoient  remis  de  pareils  à  ceux  qu’ils  dilhibuoient,  pour  tous  les  Mal* 
giftrats  5c  Officiers  qui  avec  eux  compofent  le  Cortège  de  Son  Ex-5 
céllence.  Les  Enfans  des  Notables  ne  furent  point  oubliés ,  on  leur 
en  diftribua  d’autres  plus  petits.  '■ 

Par.  un  ufage  immémorial ,  à  toutes  les  RéjouitTances  pour  la  Créa- 
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tion  des  nouveaux  Papes  ,  on  diftribuoit  généralement  à  tous  les-  En-  '  \ 

fans  qui  fe  préfentoient  d’autres  Guidons  en  papier  ,  fur  lefqueis 
étoient  peintes  les  Armes  du  Saint  Pere ,  avec  ces  mots  Vive  le  Pape, 

&:  celles  de  la  Ville.  Ces  Enfans  alloient  enfuite  en  Troupe  précéder 
la  Procefiion  de  quelques  cens  pas  ,  en  criant  à  tuë  tête,  Vivou  lou 
Papou  et  sa  Moullie’  (a). 

On  ne  s’écarta  point  d’un  ufage  trop  exprefif  pour  marquer  la 
joïe  publique  ,  dont  les  Enfans  font  les  interprètes  les  plus  naturels 
par  leur  fmplicité  ,  leur  candeur  5c  leur  innocence  5  mais  comme 
depuis  un  certain  nombre  d’années  ,  il  y  a  dans  différens  Quartiers 
de  la  Ville  des  Ecoles  Gratuites  ,  fréquentées  par  un  nombre  extraor¬ 
dinaire  d’Enfms ,  Nos  Magiftrats  envoyèrent  aux  Freres  Diredeurs  de 
ces  Ecoles  des  milliers  de  ces  Guidons  ,  pour  les  diftribuer  eux-mê¬ 
mes  à 'leurs  Elèves  ,  5c  leur  montrer  à  marcher  en  ordre. 

La  difhibution  des  Guidons  étant  achevée  à  l’Hôtel-de- Ville  ,  on 
jouit  d’un  plaifir  inattendu  ,  en  voyant  venir  cette  multitude  d’Enfans 
rangés  quatre  à  quatre  ,  faifant  voltiger  leurs  Guidons ,  5c  pouffant 
le  cri  de  joie  par  tems  5c  comme  en  cadence.  Ils  firent  le  tour  de  la 
Place  ,  5c  fe  rendirent  de  là  dans  la  Cour  du  Palais  ,  pour  fe  trou* 

(  a  )  Ce  terme  Moullie’  fignifie  Epouse  ,  Sc  fait  allufion  à  l’Eglife  ,  qui  eft 
celle  du  Souverain  Pontife,  en  qualité  de  Vicaire  de  Jefus-Chrift  fur  la  Terre. 
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ver  à  la  fortie  de  Mgr.  le  Vice  -  Légat ,  qui  devoit  aflifter  à  la  Pro- 
cefïion. 

A  dix  heures  M.  M.  les  Viguier  ,  Confuls  6c  AfFefTeur  ,  précédés 
par  les  Fanfares,  comme  la  veille  ,  ayant  leurs  Guidons  à  la  main, 
de  même  que  toute  la  Noble  lie  6c  tous  les  Notables  ,  allèrent  à  la 
Place  Saint  Pierre ,  prendre  le  Grand  Etendart  du  Saint  Pere  ,  6c  ce¬ 
lui  de  la  Ville  ,  que  M.  le  Viguier  6c  M.  le  Premier  Conful  dévoient 
porter  pendant  la  Proçeffion. 

L’Etendart  de  Sa  Sainteté’  fut  remis  à  M.  le  Viguier  par  M. 
l’Avocat  6c  Procureur  Général  de  N.  S.  P.  le  Pape  ,  6c  celui  de  la 
Ville  à  M.  le  Premier  Conful  par  M.  le  Tréforier  de  la  Réverende 
Chambre  ,  en  préfence  de  M.  M.  les  Juges  de  Saint  Pierre  6c  de  M. 
le  Sécrétaire  d’Etat ,  fuivant  l’ufage  ordinaire.  Nos  Magiftrats  montè¬ 
rent  enfuite  au  Palais  ;  la  Garnifon  étoit  fous  les  Armes  auprès  de 
la  Barrière  ,  6c  les  Tambours  battirent  aux  champs  pendant  qu’on 
traverfa  la  Place  pour  entrer  dans  le  Palais. 

Mgr.  le  Vice-Legat  attendoit  le  Corps  de  Ville  ,  accompagné  com¬ 
me  îe  jour  précèdent ,  de  tous  les  Magiftrats  6c  Officiers  qui  lui  font 
Cortège  dans  les  Cérémonies  j  6c  fon  Excellence  fit  encore  fervir  quan¬ 
tité  de  Rafraichiffemens. 

Elle  avoit  fon  Guidon  à  la  main  ainu  que  toute  fa  fuite  ;  lor/qu’FIle 
parut  au  bas  de  l’Efcalier  ,  cette  multitude  d’Enfans  fit  retentir  les  airs 
des  cris  de  Vivou  lou  Papou  et  sa  Moullie’  j  6c  leur  ton  s’ac¬ 
cordant  avec  celui  des  Fanfares,  qui  précedoient  le  Cortège ,  produifit 
quelque  chofe  de  ii  amufant,  qu’on  ne  le  feroit  pas  la  fie  de  les  entendre. 

Pendant  que  le  Cortège  défiloit  fur  la  place  pour  fe  rendre  à  la  Mé¬ 
tropole  ,  les  Enfans  gagnèrent  le  haut  de  l’Efcalier  j  6c  y  ayant  été  joints 
par  les  Galoubets  ,  les  Tambourins  ,  les  Fifres  6c  les  Tambours  ,  leurs 
acclamations  mêlées  avec  lesdifférensfons  de  cesdivers  Inftrumens,  firent 
encore  un  nouveau  plaifir. 

La  Proceflion  commença  de  défiler  ,  lorfquc  Mgr.  le  Vice-Légat  fut 
entré  dans  la  Métropole  5  6c  les  Enfans  la  précédèrent  marchant  quatre 


a  quatre  Si  continuant  les  cris  de  joie.  A  la  fuite  des  Religieux  qui  mar- 
choient  fous  leurs  Croix  félon  l’ordre  de  leur  ancienneté  ,  venoient  les 
fept  Chapitres  des  Eglifes  Paroifliales  :  les  quatre  Collégiales  avoient 
leur  Etendait  à  coté  de  la  Croix  j  6c  M.  M.  les  Confuls  6c  Alîélfeur  à  la 
tête  du  nombreux  Corps  de  Ville  Envoient  le  Chapitre  de  Saint  Agricol  j 
celui  de  la  Métropole  marchoit  enfuite  ,  la  Garde-Suifle  bordant  la 
Haye;  6c  après  le  Célébrant  6c  les  Officians  revêtus  des  plus  riches  Qrne- 
mens ,  Mgr.  le  Vice-Légat ,  accompagné  des  Magiftrats  6c  des  Officiers 
qui  compofent  fa  Cour. 

Le  Clergé  Séculier  étoit  en  Pluvial  blanc  ,  6c  M.  M.  les  Chanoines 
avoient  des  Guidons  femblables  à  ceux  du  Corps  de  Ville  ,  à  la  referve 
des  couleurs ,  6c  fur  lefquels  au  lieu  des  Armes  de  la  Ville  étoient  celles 
de  leur  Chapitre. 

Les  Caroffes  de  Son  Excellence  ,  également  magnifiques  par  leur 
ftructure  ,  6c  par  la  richefle  des  ornemens,  fermoient  la  marche  j  6c  l’af- 
fluence  du  Monde  étoit  E  grande  dans  toutes  les  Rues  où  la  Proceflion 
pafloit ,  qu’ils  étoient  obligés  de  s’arrêter  prefque  à  chaque  pas. 

Les  Enfans,  qui  précedoient  la  Proceflion  ,  entrèrent  les  premiers  dans 
l’Eglife  des  Grands  Auguflins  5  6c  après  en  avoir  fait  le  tour,  ils  fe  pla¬ 
cèrent  auprès  de  la  Porte  ,  où  ils  ne  cédèrent  leurs  acclamations  que  lorfl 
que  toute  la  Proceflion  fut  raflemblée.  Il  y  eut  encore  cela  de  parti-' 
culier  à  leur  égard  ,  que  leur  voix  paroifloit  être  à  l’uniflbn  du  ton  de 
l’Orgue  qui  ne  cefloit  de  jouer. 

L’Eglise  des  Auguflins  fe  trouvoit  décorée  pour  la  Fête  du  Saint 
Docteur  dont  les  Religieux  ,  qui  fuivent  fa  Réglé  ,  folemnifoient  ce 
jour  là  la  Mémoire  j  6c  elle  l’étoit  avec  une  magnificence  peu  fufcepti- 
ble  de  nouveaux  ornemens  5  le  coup-d’œil  y  étoit  furprenant ,  6c  étoit  re¬ 
levé  par  un  nombre  prodigieux  de  Flambeaux  6c  de  Bougies  ,  placés 
par  compartimens  fur  un  des  plus  beaux  Corps  d’Architecture  qui  forme 
le  Sanétuaire  ,  6c  par  la  richefle  de  quantité  de  Bufles  6c  de  Chandeliers 
dont  le  Maître-Autel ,  6c  deux  Chapelles  qui  font  à  côté,  fe  trou- 
voient  garnis, 
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Les  Armes  de  Sa  Sainteté'  étoient  en  dehors  fur  la  Porte  de 
l’Eglife ,  6c  on  lifoit  cette  Infcription  au  bas  : 

ADVOLATE  CIVES  IN  LÆTITIA 

s 

GRATES  INDES1NENTER  REFENDUE  DEO 
IN  ATRID  SANCIO  EJUS . 

Cette  Invitation  auroit  été  en  quelque  façon  inutile  ;  on  accou- 
roit  allez  avec  les  tranfports  de  la  plus  vive  joïe  5  6c  cette  Eglife  , 
capable  de  contenir  vingt  mille  perfonnes ,  écoit  fi  remplie ,  que  Mgr. 
le  Vice-Légat  lui-même  ,  malgré  la  Garde  qui  le  précédoit ,  eut  de  la 
peine  à  fendre  la  prefie  pour  arriver  au  Trône  qu’on  avoit  préparé 
dans  le  Sanctuaire  pour  Son  Excellence. 

Lorsqu’elle  fut  placée  ,  M.  le  Prévôt  commença  la  Méfié  ,  qui 
fut  chantée  par  la  même  Mufique  que  le  Te  Deim.  Après  le  Credo } 
M.  Bruneau  ,  Docteur  Agrégé  en  l’Univerfité  ,  fit  en  latin  l’Eloge  de 
Sa  Sainteté’ 5  6c  dans  fon  Difcours ,  où  l’arrangement  6c  l’éloquence 
alloient  de  pair  ,  il  montra  CLEMENT  XIII.  véritablement  digne  de 
fuccéder  aux  Lcons  ,  aux  Grégoires  6c  à  tous  ceux  qui  ont  illuftré  le 
Siège  Apofiolique  ,  par  les  Vertus  qui  font  véritablement  les  Grands 
Pontifes ,  6c  par  les  qualités  qui  caractérifent  les  Grands  Princes. 

La  Grand-Mefie  finie  ,  la  Proccfiion  retourna  dans  le  même  ordre 
à  la  Métropole  5  6c  la  Cérémonie  du  jour  y  fut  terminée  par  la  Béné¬ 
diction  du  Saint  Sacrement  ;  les  Prières  qu’on  fit  alors  pour  la  Con- 
fervation  des  Jours  précieux  de  Sa  Sainteté’  ,  furent  accompagnées 
par  les  Acclamations  des  Enfans  6c  du  Peuple  ,  qui  s’étqient  arrêtés 
dans  la  Place  du  Palais. 

Durant  le  refie  de  la  Journée  ,  les  Danfes  furent  l’un  des  amu- 
femens  publics  dans  tous  les  Quartiers  de  la  Ville  5  6c  le  foir  les  Sal¬ 
ves  de  l’Artillerie  ,  les  Illuminations  ,  les  Feux  de  joïe  ,  les  Gerbes  de 
Fufées,6c  différens  Artifices  en  procurèrent  de  nouveaux. 

La  foule  des  Etrangers  avoit  été  étonnante  ce  jour  là  ,  ainfi  que 
le  jour  précédent  }  le  Mardi ,  qu’on  devoit  tirer  le  Feu  d’Artifice  , 
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dès  la  pointe  jourjufqu  a  fept  heures  du  foir,  les  grands  Chemins  2c  les 
Bords  du  Rhône  2c  de  la  Durance  en  furent  fi  remplis  ,  qu’on  auroic 
dit  que  tout  le  Comté  Vénaiflin  ,  la  Principauté  d’Orange,  la  Pro¬ 
vence  2c  le  Languedoc  fe  dépeuploient.  On  n’exagére  point  en  comp¬ 
tant  plus  de  vingt-mille  Perfonnes ,  qui  vinrent  ce  jour  là  dans  Avi¬ 
gnon.  On  ne  voyoit  partout  que  CarofTes,  Chaifes ,  Fourgons  ,  Char- 
rètes,  Chevaux  2c  Gens  de  pié. 

Ces  nouveaux  Etrangers  trouvoient  en  entrant  dans  la  Ville  la  joïd 
généralement  répandue  par  tout.  Des  Fontaines  de  Vin  ornées  à  là 
Ruftique,  placées  dans  diftérens  Quartiers,  ne  contribuoient  pas  peu  à 
l’exciter ,  foit  à  l’égard  de  ceux  qui ,  après  avoir  danfé,  alloient  s’y  défaite- 
rer ,  foit  à  l’égard  de  ceux  qui  fe  contentoient  d’être  fimples  fpeclateurs» 

Enfin  ,  il  ne  manqua  rien  à  l’AlIégreffe  générale  ;  Mgr.  le  Vice-Lé¬ 
gat  n’y  contribua  pas  peu  par  tout  ce  qui  étoit  en  fan  pouvoir.  Son 
Excellence  fit  diftribuer  par  fes  Aumôniers  dans  la  Cour  du  Palais  , 
de  l’argent  au  Peuple,  2c  nos  Magiflrats  du  Pain  dans  l’Hôtel  de  Ville 
par  des  Députés.  M.  l’Abbé  de  Conty  Auditeur  Général  donna  aufïï 
dans  cette  occafion  des  marques  de  fon  zélé  par  fes  libéralités  ,  com¬ 
me  il  en  avoit  donné  de  fa  joie  à  la  nouvelle  de  l’Exaltation  de  Sa. 
Sainteté’* 

On  devoit  tirer  le  Feu  d’Artifice  fur  les  huit  heures  du  foir.  Bien 
long-tems  avant  fix  heures ,  2c  même  prefque  durant  toute  la  journée  * 
la  Place  du  Palais  fe  trouva  remplie  d’un  monde  étonnant  >•  chacun  y 
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cherchoit  ,  2c  arrhoit,  pour  ainfi  dire  ,  un  endroit  commode  pour  jouit 
du  Spectacle. 

Il  n’y  en  avoit  point  de  plus  propre  que  le  Palais  Archiepifcopaf 
Ce  fut  là  où  Mgr.  le  Vice-Légat,  M.  l’Abbé  Manzoni,  Recteur  du  Com* 
té  Vénaiflin  ,  venu  pour  affifter  à  nos  Fêtes,  M.  l’Auditeur  Général,  2c 
nos  Magiflrats  fe  rendirent  pour  voir  le  Feu  d’Artifice. 

Ils  y  trouvèrent  toute  la  Noblefle  de  l’un  Sc  de  l’autre  Sexe  dans 
les  premiers  Appartemens  ,  tandis  que  les  féconds  étoient  occupés  par1 
quantité  de  Perfonncs  des  plus  diflinguées  parmi  les  Notables.  Touê 
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étoit  éclairé  par  un  grand  nombre  de  Bougies  ;  8c  plus  d'une  heure 
avant  ,  ainfi  qu’après  le  Feu ,  Mgr.  l’Archevêque  ne  discontinua  pas  d’y 
faire  fervir  toute  forte  de  Rafraichifièmens  avec  profufion. 

Douze  Bombes  8c  vingt-quatre  Fufces  à  Comete  furent  le  prélude 
de  l'Artifice.  Elles  formèrent  en  éclatant  des  feux  fi  variés,  qu'elles  annon¬ 
cèrent  ce  qu’on  devoit  attendre  de  l’Edifice.  Un  Dragon,  auquel  Mgr. 
le  Vice-Légat  mit  le  feu  avec  le  Flambeau  que ‘lui  préfenta  M.  le 
Premier  Conful ,  partit  en  fuite  du  Balcon  de  l’Archevêché  avec  tant 
de  rapidité,  que  l’œil  eut  de  la  peine  à  le  fuivre ,  8c  revint  expirer  au. 
même  endroit. 

La  Machine  fut  fur  le  champ  embrafée  ;  ÔC  une  Gerbe  de  Fufées 

remplit  l’air  d’une  fi  grande  quantité  d’Etoiles  <  qu'on  fut  ébloui  par 

« 

leur  brillant.  Succefiivement  des  Roués  de  deux  piés  de  Diamètre ,  pla¬ 
cées  en  différens  endroits  de  l'Edifice  depuis  la  Bafèjufques  au  Faite 
formèrent  autant  de  Soleils  :  d’autres  dont  le  Diamètre  étoit  de  fix  piés  , 
changèrent  trois  fois  de  raïons  ,  8c  préfenterent  à  chaque  fois  de  nou¬ 
veaux  Soleils. 

Succefiivement  encore  du  milieu  de  diverfès  Fontaines  de  feu ,  cent 
Gerbes  de  Fufées  en  brillant  diverfifierent  le  Spectacle.  Quantité  de 
Chandelles  romaines  de  fept  à  huit  reprifes  5  des  Tourniquets  fans 
nombre  d’où,  fortoient  mille  feux  variés  5  des  BoufFatones  chargés  de 
Diablotins  ,  d'Etoiles  8c  de  Trictracls  5  des  Pots-à-feux  remplis  de  Par¬ 
terres,  avec  leurs  Rouets,  Mortiers  8c  Lances  à  feu  j  degrofles  Fufées 
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sl  pets ,  à  ferpentaux ,  à  étoiles  5  des  Bombes  fimples  8c  à  comète  par¬ 
tirent  par  intervalle  :  quatre  cent  pièces  d’Artifice  ,  qui  formèrent  un 
bruit  de  guerre  refiemblant  à  des  Décharges  de  Moufqueterie  8c  à  des 
Salves  d'Artillerie  ,  8c  furent  toujours  accompagnées  de  Gerbes  de  Fufées, 
attirèrent  particuliérement  l’attention  des  Spectateurs  :  enfin ,  un  grand 
Soleil  fixe  de  plus  de  fix  pieds  de  Diamètre  ,  porta  des  raïons  diffé- 
rens  fur  toute  la  Façade  de  l'Edifice  8c  parut  la  couvrir  5  les  deux  Faces 
des  côtés,  également  garnies  de  divers  Artifices,  répondoient  parfaite- 

• 

ment  à  la  Façade  j  8c  le  tout  enfemble  fit  pendant  près  de  trois  quarts 
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d’heure  l’admiration  du  Public.  Une  Gerbe  de  cinq-cent  Fufées  à  étor 
les  termina  l’Artifice  ,  êc  fut  fuivie  d’une  Salve  générale  de  l’Artillerie. 

La  Place  du  Palais  étoic  fi  remplie  de  Monde  ,  que  ,  malgré  le  nom- 
bre  des  débouchés  ,  il  fallut  un  tems  considérable  pour  en  fortir  après 
le  Feu  d’ Artifice.  Chacun  fuivoit  fon  inclination ,  parmi  les  Etrangers  , 
comme  parmi  les  Habitans  5  les  uns  prenoient  la  route  de  la  Salle  des 
Spectacles,  (a)  011  ce  foir  là  il  y  avoit  Grand  -  Bal  5  d’autres  alloient  re-. 
prendre  les  Danfes  ,  qui  avoient  été  interrompues  à  l’entrée  delà  nuit  : 
plusieurs  retournoient  à  leurs  Auberges ,  ou  chez  leurs  amis  :  en  un 
mot,  les  plaifirs  étoient  fi  variés,  que  chacun  pouvoit  choifir  ce  qui  le 
flatoit  le  plus. 

Le  Grand-Sallon  de  l’Hôtel  -  de -Ville  8c  la  Salle  du  Confèil  conti¬ 
guë  ,  éclairés  par  pluficurs  magnifiques  Luftres  de  criftal  8c  quantité 
de  Girandoles  ,  qui  y  relevoient  la  beauté  des  peintures  8c  des  ornemens, 
ne  meritoient  pas  moins  d’attention ,  que  tout  ce  qui  avoit  attiré  un  fi 
grand  nombre  d’Etrangers. 

On  voyoit  dans  le  Sallon  une  Table  de  trente  -fix  Couverts  8c  une 
de  quatre-vingt  dans  la  Salle  ,  qu’on  devoit  fervir  à  l’arrivée  de  Mgr. 
le  Vice-Légat ,  qui  fit  à  la  Ville  l’honneur  d’être  l’un  des  Convives. 

Son  Excellence  vint  accompagnée  de  M.  le  Recleur  du  Comté  Ve- 
naifîin  ,  de  M.  l’Auditeur  Général  ,  dé  M.  le  Dattaire  8c  de  M.  M. 
les  Officiers  des  Troupes  de  Sa  Sainteté.  Elle  entra  dans  l’Hôtel- 
de-Ville  au  bruit  des  Fanfares  ,  8c  fut  reçue  par  M.  M.  les  Viguier  , 
Confuls  8c  AfiefTeur  ,  accompagnés  de  toute  la  NobleiFe  ,  qui  l’avoic 
précédée  ,  8c  qui  remplifToit  le  Sallon. 

Les  Tables  furent  auffi-tôt  fervies  j  8c  le  goût,  la  délicatefie,  I’or- 
dre-même  ,  malgré  la  profufion  ,  firent  autant  les  plaifirs  des  Convi¬ 
ves  ,  que  d’une  foule  de  Spectateurs ,  qui  avoient  une  pleine  liberté 

(a )  Une  Troupe  de  Comédiens  François  &  Italiens  étoit  venue  dans  Avignon  à 
l’occafion  des  Fêtes  ;  ils  avoient  donné  pendant  les  trois  jours  les  plus  belles  Pièces  de 
l'un  &  de  l’autre  Théâtre;  ils  donnèrent  le  foir  du  troifiéme  jour  un  Grand  Bal ,  quj 
ne  fervit  pas  peu  à  l’amufement  des  Etrangers. 
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d’en  augmenter  le  nombre.  Les  Vins  étrangers  ne  furent  point  épar¬ 
gnés  5  £e  la  beauté  du  Fruit  fit  honneur  au  dernier  Service. 

M.  le  Viguier  ayant  porté  à  Mgr.  le  Vice -Légat  la  Santé  de  N-. 
S.  P.  le  Pape  ,  une  Gerbe  de  Fufée  fervit  de  fignal  pour  qu’elle  fut 
faluee  par  une  Salve  de  vingt-une  Pièces  des  plus  gros  Canons.  Tout 
le  Monde  fe  tint  debout  ,  6e  y  répondit  par  des  Acclamations  de 
Vive  le  Pape  CLEMENT  XIII. 

M.  le  Premier  Conful  porta  enfuite  celles  de  Monseigneur  le 
Cardinal  d’ARCHINTO  5e  de  Monseigneur  PASSIONEl ,  Vi- 
ce-Legat.  Elles  furent  également  bues  debout  au  bruit  du  Canon, 
6e  des  Gerbes  de  Fufées  en  donnèrent  aufli  le  fignal. 

Mgr.  le  Vice-Légat  fit  enfuite  l’honneur  de  boire  à  la  fanté  de 
tous  les  Convives  $  6e  Son  Excellence  ,  accompagnée  de  M.  le  Pre¬ 
mier  Conful  ,  pafla  exprès  du  Sallon  dans  la  Grand-Salle. 

Ce  Répas  pouffé  bien  avant  dans  la  nuit  ,  termina  des  Fêtes ,  où 
tout  s’étoit  paffé  dans  un  ordre  6e  avec  une  décence  ,  qui  ont  au¬ 
tant  fait  l’admiration  des  Etrangers  ,  que  tout  ce  qui  avoit  excité 
leur  curiofité.  Ces  Etrangers  n’ont  pas  fait  des  vœux  moins  ardens 
que  nos  Habitans  ,  pour  que  le  Ciel  accorde  à  l’Augufte  Souverain 
en  l’honneur  de  qui  elles  étoient  célébrées ,  les  plus  longs  jours  6e 
les  plus  fortunés. 

Durant  toutes  ces  Fêtes  on  a  pu  remarquer ,  par  la  parfaite  tran¬ 
quillité  avec  laquelle  elles  fe  font  paffées  ,  6e  par  l’abondance  qu’on 
a  trouvé  de  toutes  chofes ,  les  effets  de  la  vigilance  du  Gouverneur 
6e  des  Magiftrats ,  6e  du  zélé  des  différens  Députés  que  la  Ville  avoit 
chargés  du  foin  des  Préparatifs. 
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